


148 Louis CRETTE
Jacques Guiaud
Photographie

Ci-contre

147 Jacques GUIAUD
Vue de Villefranche
Huile sur toile

Jacques GUIAUD
1810-1876

Ce sont les hasards de la vie dQartiste qui font
na’tre Jacques Guiaud ~ ChambZry le 17 mai 1810.
Son pere, Joseph-Franeois (1777-1846), issu dOune
famille marseillaise, est comZdien. Il a ZtZ membre de
la ComZdie Franeaise, sociZtaire du ThZ%otre
Franeais. Sa mere, Marie-Louise Victoire, nZe de
Brecq, est actrice. Jacques Guiaud se marie ~ Louise
ElZonore TrZmery dont il a cing enfants Il dZcede ~
Paris le 24 avril 1876. Ses obseques ~ Notre-Dame-
de-Lorette sont relatZes dans la plupart des journaux
parisiens et bordelais.

E Paris, il est 10Zlsve de Louis Watelet qui lui
apprend |Qart du paysage et de la lithographie. Il
Ztudie Zgalement aupres du professeur de IOfcole des
Beaux-Arts, LZon Cogniet. La rZputation et
IOinfluence de ce ma’tre sont alors immenses. Du
premier, Jacques Guiaud hZrite sans doute du
penchant pour le dessin et IOaquarelle sur le motif
ainsi que du gozt pour les voyages ; du second, il
acquiert la rigueur et la force des compositions
architecturales et des groupes. Jacques Guiaud est
apprZciZ par LZon Cogniet ; tous deux gardent des
relations amicales. Le 30 aozt 1853, son ancien
ma’tre lui Zcrit ces mots aimables : C jOai vu avec
beaucoup dOintZret les ouvrages que vous avez
envoyZs " notre exposition, et qui sont une des rares
et honorables exceptions ~ ces deux f%cheuses
manieres actuelles dOenvisager la peinture de paysage,
et consistant [Oune ~ copier mal ce que IOon choisit
bien, IQautre ~ copier bien ce que IOon choisit mal :
ceux-I" croyant que IQintention suffit et que le beau,
comme ils IOentendent, peut se passer de vZritZ ; ceux-
ci consentant ~ faire vrai ~ condition qu®on leur
permette de faire laid. Vous avez su vous tenir entre
ces deux Zcueils et je vous en fZlicite E {..1] subit
Zgalement les influences des paysagistes des annZes
1830, comme Jules DuprZ. Durant ces annZes,
Jacques Guiaud a pour ami tres proche le dessinateur
et caricaturiste J.J. Grandville dont il possede de
nombreux carnets originaux et gravures. Il frZquente
sa mansarde de la rue des Petits-Augustins en 1828 et
lui reste fidele jusqud” sa mort " IQasile dOaliZnZs de
Vanves en 1847. Sa ville natale, Nancy, confie meme
" Guiaud le choix du statuaire pour rZaliser le buste
posthume. COest son ami Antoine Laurent Dantan
(1798-1878) qui le sculpte.
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Probablement gr%oce aux relations nouZes autour ¢
LZon Cogniet, Jacques Guiaud dZcroche, en 1834, s
premisre commande importante. Il rZalise, pour les
salles Empire du Ch%oteau de Versailles, sept scen
historiques (dont trois copies de J. Bagetti et une de
A. Roehn) " la gloire de NapolZon & : EntrZe du
gZnZral Bonaparte ~ Njcdue gZnZrale de la ville 0
SavongVue des hauteurs de Montendtese de 10”le d
Malte, Prise de LinzEntrZe de IOarmZe franeaisg
Vienne EntrZe de NapolZon " la tete de IOarmZe fran
" Dantzig. Elles sont insZrZes dans des panneal
dZcoratifs peints par Jean Alaux.

J. Guiaud participe trente-quatre fois aux
Salons de 1831 " 1876. Son tablealp Pas Bayard ~ 149 Jacques GUIAUD
Dinan, prZsentZ au Salon de 1836, est achetZ paue de Ribeauvillz
Louis-Philippe pour figurer dans ses collections. || Hulle surtoile
est le premier artiste ~ y obtenir en 1866 la mention
Ohors concoursO pour son tableBalma de Majorque
Il reeoit Zgalement deux mZdailles dOor aux
expositions de Paris en 1843 (B classe) et en 1846
(2™ classe).

150 Jacques GUIAUD
Le restaurant La RZserve "~ Nice
Aquarelle
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151 Jacques GUIAUD
Falicon
Aquarelle

152 Jacques GUIAUD
La place Victor (Garibaldi) ~ Nice vers 1850
Aquarelle

Chaque annZe, le peintre part en voyage. En
1833, il effectue son premier Ogrand tourO italien :
Venise, Rome, Naples... Il se rend presque chaque
annZe dans la pZninsule avant meme son installation "
Nice en 1847. Ses pZriples le menent Zgalement dans
les forets et les montagnes du Tyrol et de la Suisse,
en Allemagne et en Belgique. Il longe les rives de la
Meuse, de IOEscaut et du Rhin. De 1844 ~ 1846, il se
tourne vers la c™te Atlantique : Dieppe, Bordeaux et
le Sud-ouest : Pau. Enfin, en 1847, il pousse jusquOau
Danemark.

NZanmoins, la concurrence entre artistes est
rude ~ Paris. J. Guiaud a du mal pour faire vivre son
mZnage. En 1847, il dZcide de venir sQinstaller ~ Nice
avec sa famille afin de donner des cours de dessin
aux hivernants. La RZvolution de 1848, la
dZsorganisation parisienne et le manque de
commandes pour les artistes persuadent les Guiaud
de rester ~ Nice. lls y demeurent jusquOen 1860. Leur
logement se trouve dOabord maison Magnan, route de
France, puis au 12 rue MassZna, maison Tiranty, ~ la
fin des annZes 1850. J. Guiaud donne des cours
particuliers ; il ouvre Zgalement dans les annZes 1850
un cours pour dames frZquentZ par une demi-
douzaine de personnés Plusieurs amis peintres
parisiens, ainsi que L. Cogniet, lui recommandent
des Zleves qui doivent se rendre ~ Nice.
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153 Jacques GUIAUD
EntrZe du village d'éze
Aquarelle

154 Jacques GUIAUD
Tende, vers 1850
Aquarelle

Au premier Salon de la SociZtZ des Beaux-Arts
de Nice en 1851, il expose une huil¥’ue de Monaco
deux aquarellesVue de Falicoet Vue de Nice prise des
Ponchette®t quatre lithographies du Val de Pesio.
LOannZe suivante, il montre quatre peinture¥ue de
la villa Potocka ~ Nige/ue de la villa ArsgriiVue de
Monaco(250 fr.), Vue de Falico(250 fr.). En 1854,
les deux luvres exposZes enthousiasment le
chroniqueur local Bazancourt : C Regardez plut™t
OLe Cirque de GavarniO par M. Guiaud ; - cOest une
peinture fine et dZlicate ; les plus petits dZtails y sont
retracZs avec art sans pourtant nuire ~ IOensemble
gZnZral ; - nOoubliez pas ddaller voir la OFontaine de
Pillet-WillO du meme auteurkE [...}. Ce peintre est
tenu en haute estime par la tres francophil®evue de
Nice Le chroniqueur de sa Orevue artistiqueO le met
au premier rang des peintres de paysage prZsents °
Nice avec Lucas ; il Zcrit : C COest un talent vrai,
consciencieux et correct, dont toutes les productions
portent un cachet Zvident de sincZritZ et de sZrieuses
Ztudes. Par le temps @Bluminurequi court, et au
milieu des dZbauches de couleur qui menacent de
tout envahir, on est heureux de rencontrer un artiste
sage et nourri dans les bonnes et saines traditions du
passZE

J. Guiaud poursuit ses envois dOiuvres pour le
Salon annuel. ¢ M. Guiaud, apres avoir ZtZ porter
lui-meme "~ Paris deux belles toiles qui avaient ZtZ
admises ~ la grande exposition, est de retour ici et
nous avons vu chez Delbecchi un joli tableau ~ IOhuile
reprZsentant |QentrZe ddripZratrice " Villefranche
et une charmante aquarelle de sa faeort.Hl rZalise
en 1859, en effet, le dZbarquement de IOimpZratrice
Alexandra Feodorovna " Villefranché J. Guiaud
peint les moments importants de la vie locale, mais
effectue aussi de multiples dessins et aquarelles des
sites pittoresques de la Riviera. Il est IOun des rares
peintres ~ explorer IQarrisre-pays nisois dont il
remonte les vallZes : Roya, VZsubie.

Il travaille beaucoup pour la riche colonie
Ztrangere venue passer |Ohiver ~ Nice. La grande
duchesse de Bade, la comtesse Potocka lui
commandent plusieurs vues de Nice. COest sans doute
chez cette derniere aristocrate que Guiaud peut avoir
rencontrZ Paul Delaroche en septembre 1851Un
Zcho dans la presse rZgionale relate meme la
proposition originale qui est faite ~ J. Guiaud en 1859 :

C Un Anglais de distinction [...] ayant " faire un petit
voyage dans ce quOon appelle ORiviere de GenesO lisez :
rivage de la mer, sur la route en dee” et au del” de
Genes, - et voulant envoyer ~ sa famille un rZcit de
son voyage, il a imaginZ dQillustrer ses lettres, a priZ
de IOaccompagner dans cette excursion de quelques
jours le peintre Guiaud, dont on conna’t le gracieux
talent, et sOest fait dessiner tous les points qui ont le
plus attirZ son attention.E
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En 1860, J. Guiaud est de retour dans la
capitale. La famille sQinstalle " la citZ Pigalle. LOannZe
suivante, son Zpouse meurt ~ 1O%ge de cinquante-
guatre ans. Au Salon de 1863, il expose un tableau,
Notre-Dame de Parigjui est achetZ par la ville de
Paris pour stre installZ dans IOH™tel de Ville. Il y
brzle dans IQincendie du b%etiment en 1871. En 1865,
il est choisi par le ministere des Beaux-Arts pour faire
partie de 10Zquipe de peintres chargZe de la
restauration de la galerie des Cerfs ~ Fontainebleau.
On lui confie la rZalisation de cing grandes vues des
forets, notamment Le Ch%cteau de Madrid et le Bois de
BoulogneLe Ch%oteau et le Parc de Moncgauravail
lui prend trois annZes. En 1873, le peintre dOhistoire
Henri Philippoteaux (1815-1884) - qui avait ZtZ
Zgalement IOZleve de L. Cogniet - le charge de 155 Jacques GUIAUD

g_ ] 9 - vg Inauguration de la Statue de
peindre une partie du paysage et des ZIZments Dufresne " Dieppe, 1845
architecturaux deLa DZfense de Paris contre les armZes Huile sur toile
allemandegui couvre les quarante metres de murs
formant la circonfZrence du Panorama des Champs-
ElysZes. En 1875, il expose au Salon Galvaire de
Tronoan, pres de Pont-LabbZ (Finisterejjui est
IOluvre la plus remarquZe de son vivant. Peu avant de
mourir, il acheve La Porte de IOhorloge " la cathZdrale di
Strasbourgqui figure en 1876 au Salon du Palais de
I®Industrie avec un niud de crepe.

Durant ces annZes, J. Guiaud continue ses
habitudes voyageuses. Il revient rZgulierement ~ Nice
et sur la C™te, notamment lors de dZplacements pour
IQltalie. Il dZcouvre IOEspagne, Palma de Majorque oe
il se rend ~ plusieurs reprises. Il retourne en
Belgique, se rend plusieurs fois en Bretagne. Son
dernier voyage semble avoir ZtZ ~ Venise, |0annZe de
sa mort.

Hormis ~ Paris, J. Guiaud expose Zgalement au
Pala|§ de GIaC(_-:- de Munich en 1869 gt_ IOequsmon Le dZpart de Gambetta en ballon
mondiale de Vienne en 1873. Il participe aussi aux e sur toile
expositions annuelles des villes du nord de la France © Photo Bulloz
de 1833 " 1847 : Douai, Lille, Valenciennes,
Cambrai, Arras, Boulogne-sur-Mer. |l y propose des
aquarelles ou des toiles, reprZsentant des paysages
historigues, des vues de monuments, des souvenirs de 157 Jacques GUIAUD

. ’ . Le Calvaire de Tronoen

voyages, qui lui valent quelques mentions et Huile sur toile
mZdailles. Il est membre fondateur de IOAssociation
des artistes peintres, sculpteurs, graveurs et
architectes, crZZe par le baron Isidore Taylor.

156 Jacques GUIAUD, Jean ALAUX

La maison dOZdition Hachette lui commande
des dessins et des aquarelles destinZs " IQillustration
de Le Tour du mondeSon Tuvre lithographique est
importante. Entre 1833 et 1846, il livre plusieurs
planches pour les fameu¥oyages pittoresques et
romantiques de IQancienne Frdfdsidore Taylor,
dDapres des Iuvres de Laurens, Truchot, Mayer.
Pour cette entreprise monumentale, le baron sOest
attachZ les services des artistes et des Zcrivains les
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plus connus. Jacques Guiaud fournit Zgalement des
gravures ~ LOArtiste au Journal des artistes.
LOlllustratiomu 29 octobre 1859 et du 21 avril 1860,
montre plusieurs gravures exZcutZes dOapres des
croquis de Guiaud : des vues de Nice, le vote du
Rattachement, le sZjour de IOimpZratrice de Russie, la
ferme dOA. Karr. Dans un album ZditZ par Delbecchi

" Nice, Nice. Vues et costumles planches portent
OdessinZ dOapres nature et lithographiZ par GuiaudO.
Un autre album, Nice pittoresquémprimZ ~ Paris,
indique OlithographiZ par J. Guiaud, dOapres les
photographies de L. CrettZO. Guiaud publie aussi
Promenades dans les Vp3§88,La Chartreuse de Pesio
en 1850.

Dix-neuf musZes fran-ai¥ conservent des
fuvres de Jacques Guiaud, notamment le musZe
Carnavalet ~ Paris, avec neuf huiles sur toile
reprZsentant des scenes du siege de Paris en 1870
(legs Binant).

158 Jacques GUIAUD
Les habitants de la ville de Nice
. se rendant au scrutin, 1860
Lucien MARI Gravure extraite del'lllustration

Notes

1. Coralie (1837-1924), Georges (1840-1887, architecte et
peintre), Justin (1842-1926, agent de change), Marie (1844-
1931), Jeanne (1850-1866).

1. Archives familiales A. Buet, Paris.

2. Lettre de Dantan " Guiaud, 27 septembre 1851, (Archives
familiales A. Buet, Paris). OM. Guiaud, peintre paysagiste de
I0Zcole de Paris, se propose dOouvrir le cours quOil fait tous les
ans pour les dames. M. Guiaud donne Zgalement des lesons
particulieresO, inRevue de Ni&859, p. 73-74.

3. BAZANCOURT (Baron de), Les SoirZes dOhiver ~ Nice,
mZlanges historiques et littZrai@#etta, Nice, 1854, p. 273.

4. Revue de Nicé&859, p. 249

5. Revue de Nic&859, p. 73.

6. OLe tableau de M. Guiaud, reprZsentant |QarrivZe *
Villefranche de S.M. IOImpZratrice de Russie - est exposZ chez
Delbecchi.O, Zcrivait Alphonse Karr, ihes GuspeChronique

de NiceO, 13 novembre 1859, p.5. Delbecchi Ztait une
papeterie-librairie rZputZe rue de IOH™tel de Ville, actuelle
papeterie Rontani.

7. Lettre nj4 de Dantan ~ J. Guiaud, 27 septembre 1851
(Archives familiales A. Buet, Paris).

8. Alphonse KARR, Les GuepgsOChronique de NiceO, 159 Jacques GUIAUD

6 novembre 1859, p. 3-4. La cathZdrale Sainte-RZparate ~ Nice,
9. MusZe Carnavalet, musZe du Louvre, Petit Palais, Cabinet vue de la rue Mascoenat

des estampes de la Bibliotheque nationale de Paris, musZe de Dessin au crayon

IOlle-de-France ~ Sceaux, ch%oteau de Fontainebleau, MusZe de
Picardie ~ Amiens, musZe national du ch%.teau de Compisgne,
ch%.teau musZe de Dieppe, musZe des Beaux-Arts de Caen,

musZe des Beaux-Arts de Brest, musZe des Beaux-Arts de Page ci-contre

Quimper, musZe des Beaux-Arts de Rennes, musZe dOArt et 160 Jacques GUIAUD

d® istoire de Rochefort, musZe des Beaux-Arts de Carcassone, La cathZdrale Sainte-RZparate ~ Nice,
musZe des Beaux-Arts de Pau, bibliotheque de Cessole " Nice, vue de la rue Mascoenat

musZe de Brou " Bourg-en-Bresse. Aquarelle
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